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Voftre Majefté cft à la France dans fon en2 
tféc en fa Majorité, laquelle vos peuples ont at- 
* renduë depuis plufieurs annéés aucc de figran- 
des impatiences & defiré auec tant de vœus, ce 
que le folerl eft à vn peuple qui a demeurélong- 
cemps dans l'obfcurité par fon'abfence, & lequel 
foufpiroit fans ceffe apres {à venuë, & follici- 
toit fonrétour par de'continuelles prieres & fa- 
crifices; & comme le foleil qui s’'eftoit caché aux! 
yeux de ce peuple,luy paroift auec plusde fplen - 

_deur & d'agrément, & luy donne vne ioye de fa 
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veuë p'us fenfible qu'il n'auoit pas eù ; tout de 
mefne voftre. Majcité montant au-iourd'huy 
dans fon Trofne de gloire , fe fait voir à fes Peu- 
ples auec vniédclar exttaordinaire , lequel leur 
{emble fi beau qu'il rauit leur cœur, & dans ce 
rauiffementils k pétfuadent que voftre Maie- 
fé leur eft vn nouueau prefent plus precieux 
qu'auparauarit , que le Ciel leur fait. l_À 
Le premier effect du Soleil cft de diffiper par 
fa lumicrelesrenebres qui couuroient la face de 
la terre pendant fon efloignement, & les ayans 


difMipés , faire vn beau iour qui donne de laioye 


toute la nature. PAIN PA 

SIRE, le premier foin de voftre Maieftédans 
fa Maiorité,doit eftre de pacifier les troubles que 
la mauuaife conduite du Cardinal Mazarin sé 
nailtre dans voftre Eftat pendant votre minori- 


te. Lefquels commedes rencbres, ont iéttévos 


peuples dans la confufion & les defordres , & de: 


donner le calme à voftreRoyaume, lequel fem- 
blableà vn'beau iour, fera. l'allegrefle &le con- 
tententement de vos fubjets; ce font les cfperan- 
ces de voftre, peuple, qui dans l'attente de ce 
bien,dit depuis vn long temps paf tenchras fPero 
lucem ; dans ce deflein glorieux, la premiere cho- 
fe qui fe prefenrea faire à voftre Maiefté’, eft de 
terminer par les Confeils de Monfieur le Duc 
d'Orleans voftre oncle, çe Prince fi affeétion. 
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né Xvoltre due 8 Den de votre Royaume, 
les diuifions: que, les Ennemis de la. Érancé & 


les voftres ; ont. femées. dans: voitre famille 
Royalle:, & de retablir lynion & la confiance 


bis encre les perfonnes de voftre (ing pour 
viute enfemble dans we parfaire co P ser ent RE 


 éette, action eft la plus i il uftre & la plus imPOr- 


tañte pour le bien de là France, & fa : reputar 
tion que voftre . Maicfté puife entreprendre 

mais ceft va prealable, & ce doit eftre le pre- 
| miér coup de voftre. Maiorité: çar ce mal-heu- 


7 


 reuxdiuorce diuife le cœur de vos fubiets. & 


leur affection, & forme diuers partis en France, 
qui ne font pas feulement la ruine de voftre 
euple ; , mais arrachent. de vos mains tous les 
pue que vos. victoires. &. conqueftes fur les 
ÆEnnemis ont donné à voftre Maicfté ; Tout au 
conttairel'ynion dans voftre famille ofte les pre- 
textes des troubles & les. efperahces à aux Ennei 
mis d'en. -profirer, | & donne, [e moyen à voltre 
: Mec de gouuetner Les. peuples dans [a tran- 
sp ité, quec douceur: & juftice. | 
SRE, ie nediffimuleray point le feul moyen 


qua voftre Majelté pour metre la paix parmy 


vos, proches ft de fe rendre aux iuftes fentt- 
mens que Je Parlement ( (quivous a declaré Ma- 


ieut} a eu fur les plaintes de Monfieur le Due: 
S'Osleans & de cous les Notables du Fey 


nd 
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mais ‘fur celles de tous'vos fubiets en general, c6: 
c'e le Cardinal Mazarin, & nôn feulément d'aps 
prouuer, mais dé Confifméer par vie Déeclarätion 
verifiée én Parlement, la deliberation qu'il aprife 
pour fon cfloignement & celuy de fes parens & 
dotneftiques Eftrangérs hors du Réÿaiume,-fans 
efperance dé rérour , en” Confequénée dé:la 
Declaration de là volonté dé la Reyne‘ivoltré 
Mcre,lors Regente, qu'elle leur a faite fur fes Re: 
monftrances; laquellé delibérarion à efté fwuié 
des fuffrages de vos attres Parleniens & apphit: 
diflémens dé toûs vor peuples qui ont! récéu 
l'Arreft de fon banniflement pour vne loy per: 
petuelle & irreuocable dans voftte Effat , & lai 
quelle ils Le crfuadenc deuoir eftre'fchoieufes 
ment obferuée: cétré mefine confideration oblis 
ge votre M aiefte d'agréer l'éfloignement d'au- 
pres de voftre perfonne & de vos Confcils qui 
a efte fait de ceux qui n'ayans pas encor quitté 
l'attachement honteux. qu'ils ‘aüoïent aucc ce 
Miniftre, ont trauaillé pour leurs interefts à (ba 
rCtOUT , parce qu'elic les doit confiderer cominè 
des Hérturbarctrs du repos: public 8 ennemis 
de loh Éflar. Éllé et encor obligée par cette | 
faifon de challér défi Coût ceux qui ferôr fi ofez 
Que de lüy piôpofér le’ reftibliffiment de ce 

rofCript, &. deluy dire que le preinier employ, 


té proper tfhede fn atrHBricé déve fr Mid. 


Pr 
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tiré doiceftre celuÿ defon rappel, SIRIE , cette 


volt Maiélté; Bien datantage de leur 
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cher l'effeéte ir 


+ 


fra betnis dans céttedécafiäh pdur empef. 


A & 
çaufe du bien publie. Eñfin pour defendre teur 
vie; biens & fortunes contre les violences qu'ils 
éroifonit leurleftrepreparées,Le deffein de ce rex 
çour ne fera pañ. feulement yne efmotion gene: 
rale parmy vos Peuples, mais rompra. derechef 
la liaifon de voftrefamille,& renouuelera des dis 


bifions plus funéftes &cruelles que lamais.. 1, 
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Thoulouze &; les Eftars, de Lang uedoc, .& af 
fouppir par:voftre prudence &iüftice certe fa- 
cheufe querelle, lhiquelle eft capable de faire naï- 
Tredes mouuemensdans cette Prouince: Enfin 
c'eft de faire cefer prefenrement routes les leuées 
que lemonopole pretendeltablir dans vos Pro: 
uinces,contre les formes actouftumées & ordi- 
naires, C'eft par cette raifon que la Prouince de 
Poictouatrend, dela Bontéde  veftre Maicftélg 
defcharge des nouueaux droidts: qu'on. s'efforce 
de leuer für le feel, elle fe promer que voftre Mae 

jefté entoyera inceflanment fes ordres pour are 
refker cette leuée qu'on.a; cftablicaau preiudice 

de leur Priuileges,&e fans Declaration y FFiÉSAER 


VOitre 


me 


- 1e | 
voftre Parlement, laquelle fi elle-continuë , peut 
exciter des mouuements dangereux-dans ce Gou- 
uortement,fous pretexte de prendre la deffence 
de leurs exemptions. SIRE, cette conduite(fi 
voftre Maicfté la prend) produira vn profond 
calme dans fon Eftat, & par fes moyens elle fera 
fucceder la lumiere aux cenebres, la bonnace à 
la tempefte,la confiance à la crainte, la ioye à la 
trifkefle, laferenitéau trouble, & lors, vos peu- 
ples beniflans le iour de voftre Majorité, pouf. 
feront mille vœux au Ciel pour voftre fanté & 
profperité , & le Ciel refpandra en abondance 
les sraces & benedictions fur la cefte de voftre 
Majelté. | 
Le fccond effect du Soleil, eft que non feule- 
ment il diffipe les tenebres,& les diflipant il nons 
fait vn beauiour, maisen mefine temps qu'il ef- 
claire latetre, pour luy donner des marques de 
fon amour dans les befoins qu'elle a de luy pour 
{esoperations, cét Aftre debonnaire pour fecou- 
rir fon indigence, tire continuellement & fans 
s'efpuifer de la fecondité de fon fein de riches & 
benignes influences quil verfe en abondance 
dans fes entrailles, & auccectreeffufon elle for- 
me non feulement le neceffaire à la vie de 
l'homme, mais fes délices. | | 
SIRE, vos fubietsfe promettent que voftre 
Maicité égalant dans fou amour pour les peuples 
is 4 L 
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celay du Soleit pour la terre, &fe rendant auffi 
liberal pour eux que luy pourelle, mais le fur- 
paffant en affcétion pour fes peuples ,,commeen 
Jargefles ; aÿant pacifié les-rroubles &-les defor- 
dres de fon Eftat , &renduau Royaäumefon pre: 
imier calme, compatiffanc à leurs fouffrances & 
calamitez, & confiderant la heceflité quilsont 
de fon afliftance , voulant leur'faire fencirles:ef- 
fes de fa bonté & iuftice, elle prendra dans fa. 
Puiflance comme dans vne fource fœcunde & la: 
quelle ne tarit pointfes biens-faits, fes graces & 
faueurs, femblables aux influences de cér Aftre, 
qu'elle refparidra fur la France auec profufion. 
SIRE, ces biens-faits, graces & faueurs font les 
Loix,O rdonnances,Ediéts,& Déclarations qu'ils 
éfperent que voftre Maielté fera en leur faueur, 
ce font les canauxparlelquelslesroys ont couftu- 
“meide verlerleurs biens , c'eftpar fes inftrumens 
qu'ils exphquenr leurs bonnes inténtions &les 
font obferuer,&t'eft par ces moyens que vosfub- 
jets precendent non'feubement fortir des miferes 
dans lefquelles la violence desMiniftres &cu- 
pidité des Partifans les 6neplongez , mais ren- 
tter dans la poffeflion dé ku fsanciens biens & 
‘ancienne fehéité! 6 éftansréntrez deuentr 
capables de manger Jeur pain 4 & faire leurs 
fonctions dans la jôye & lé repos , &/produi- 
‘redes'aétions non feulement'wulés à voftre 


er JE : : 
Maiefté & 4 l'Eftar, mais encorerglorieufes & 
auantägeufes, ils fe perfuadent que voftre Maje- 
{té ioindra àfes graces pour acheuer leur bon- - 
heur, vn boh gouuermement ; lequel depend du 
Confeil qui fera aupres dé voftre Majefte. C'eft 
fur ce fuiet qu'elle eft tres-humblementfuppliée 
defaire.deuanttoüteschofes ,ayantfaitcefler les 
troubles de fon Eftar: Choix pour fon Confail 
de gens d'une integrité connuë & vie fansres 
proche, d'vne fufifance-efprouuée, d'vne iuftice 
defintereffée, d'vne rare prudence,d'vne foy fans 
manquement , & quitayent. donné l'exemple 
d'vne grande doucèur &moderation dans-leurs 
mœurs, pour faire regner V. M.5paramour & 
Juftice, comeaufh fermer-de lentréede fes Con 
feils à ces Miniftres violens & ambitieux qui 
n'ont point d'autreïntelligence qu'vn malheti- 
reux & dangereux intrigue de Cabinet. ,°:: 
HS IR E, l'eftibliflementde ce Confeil eftvne 
dés’importantesafireodevoftre Maiefté Car il 
cfhablira la tranquillité dans voftre Eftac , & 
vous rendra les-peuplesfoumis à routes vosivo- 
dontez, ce bien doit eltre fuiuyid'vn autre {:qui 
ee relplirles premieres charges vacamtes de 
vofkre Royaume, ant delæ Inftice-que des Fi- 
naricés; de perfonnes d'vnegrandervercu & ca- 
pacité ;&.dufquels on paille efperervne:bonne 
A pe is fice 4 Ce Confeil eftably la;pres 
É | 


1 
miere grace qu'ils attendent de voftre Maïorite, 
eft qu'elle confirnterà cette celebre Declaration 
du mois: d'Oétobre mil fix cens quarante-huict, 
cét ouurage de voltreramour & Juftice tour 
enfemble , ce gage de veftre reconciliation, 
cette faincte paction entre voftre Majefté & 
vos fubiets par l'entremife duParlement, laquel- 
Je ne peut eftre rompuë fans caufer de grands 
maux , puifque c'eft vne autre loy receuë dans-- 
voltreEftat , auec vne ioye & fatisfation gene- 
ralede vos peuples, &de laquelle ils defirent auec 
paflion vne oblcruation inuiolable. L'autre 
grace qu'ils efperent de voftre Maiefté, eft que 
continuant deleur donner des preuues defon 
amour, pour Leur fairevn prefént le pluscher & 
agrcable qu'ils puiffent receuoir de vos mains 
Royalles dans le commencement de voître Maio- 
rité, fa principale penfée & plus ferieufe occu- 
pation, fera de chercher les moyens de leur don- 
ner la paixapres vnefi longue & facheufe guer- 
ge: Cette action cftoit referuée à voftre majefté, 
{e deuoit eftre la premiere gloire & le prin- 
cipal honneur'de voftre maiorité ; & les peuples 
en deuoient auoir l'obligation à voltre feule 
bonté,il fautcroire que la conclufion n'en atefté 
serardée que pour vn plus grand bien, que nous 
ne pouuons maintenant comprendre, & quele 
cemps nouspcuclera, cependant nous pouuons 


dire 


L— 


s 113. Ru 
dire qielacaûfe de ce roraïdemint 2 efté fe 
qu'elle eut plus de fab: hréc&:deñlurée; qu'elle 
n'eut pas cit; {pelle euft cfté arsdftée au parauane: 
mals-comme cette affatkelb vurcontraét qui te 
fe peurfaite fans leconfentement des Ennemis, 
_& qu'il: faut du-tempis/pourdemeuter d'accord 
derfesiclaufes &conditions ,vos fubiets {e pro: 
mettent qu'en mefme remps: quelle trauaillera 
à hôus procurer ce-grand bien',:continaant à 
_ nousidiftribuer: fes 'graces pelle foulagera leur 
. maux autant qu'il leurferapofhible ; non feule- 
ment ch: leuf accordant lareuocation des iipo: 
fitions &’droicts, qu'il eflode voftre-iuftice de 
. leur:oétroyer, mais en leur faifanr:vous lesbiens 
que liconionéture/-du temps [uyipeur permet- 
. pourcela ikcit de fabonté dereduire routes 
Jessleuécs du point: auquel elles doiuent etre 
pour fupporter les défpences: neccflaires de l'E- 
Mars dela guerte, reuôquet tousiles Ediéts par 
kfquielsiqn a tellement augmenté les:droicts de 
routes ks “expeditions de fuftice ; 8e cequi de- 
pend. de: fon.execution.;; que lespauutes fonc 
opprimez par les.riches, par l'impuiffance däns: 
laquelle ils fontyderdemander iuftice & le bien: 
désidebiteurs tombé entre fesrmains, fe con 
fommeren frais & droi&s, comme fi s’eftoit vni 
crime de deuoir, & n'eftre pas dans lepouuoir:. 
de paye rylefaufli de fa bonté de:fu pprimer le: 
commerce honteux.du monopole, &ces mots: 


infolens De Traiélaus, &d'eftablir des Loix les 
plus feueres & rigoureufes que la luftice puiffe 
auenter poûr abolir là puiflance des tencbres, 
c'eft à dire, le monopole, fes infames negotias 
tions dans lefquelles on metà prix lefang de vos 
fubiets , leurs fueurs, le bien de la ma & de 
l'orphelin,ce trafñc d'aduis:& propofitions pour 
loppreflion des peuples; cettemaniere de met- 
tre en party la Finäce des nouueaux Ediéts, & les 
deniers prouenäs des tailles &autres impofitions, 
& de les exiger à main armée, commeaufl de ne 
plus fouffrir qu'on voye däs voftreConfcil, autres 
Articles de Traitez que ceux que V.M. voudra 
donner à fes ennemis vaincus,ou qui feront pour 
le bien & foulagementide vos peuples, & non 

our leur ruyne & vexation, il eft encor dela 
oinéde voftre Maiefte de reftablir le Commer- 
ce furlesdeux mers, qui fait l'eftime & les ri- 
chefles de voftre Eftat, &tans lequel il deuien- 
droit pauure: dans l'abondance. Ce qu'elle ne 
peut Fire {ins remettre la liberté de la Nauigas 
tion,& fi elle ne-fair ceflerles pirateries JeGulles 
ont interrompu le cours du trafhcq, & nous ont 
rendus tous nos voifins ennemis. Finallement 
elle doit faire rendre laiuftice à fes fubjecs’, & la 
reftablir dans l'eftar auquel nos peres l'ont veué, 
dans lequel la reigle des iugeinens fur les conte- 
fgcions des parties, & leur decifioneftoit la Loy, 


ns 


is 


POrdonnance &la Couftume , & non pas la fa 


eur, la paflion ou l'intereft. 

: -Le troifiéme effect du Soleil, citqu'apresauoir 
refpandu fes biens furlaterre, ellelefchauffe, & 
luy communiquefa chaleur, c'eft cette chalege 
laquelle luy donne la force de poufler au dehors 
fes productions & fes ouurages , c'eft elle qui 
donne la maturité à fes fruiéts | c'eft auec elle 
qu'elle iaunitlesbleds, & noitcitles raifins, & 
cette chaleur dans vn degrétemperé,luy eff fi ne- 
ceffaire pour fes operations, que fans elle, elle fe- 


soit impuiffante dans fa fecondité , & demeure- 


_ roit au milieu de fon trauail. Enfin , elle n'auroir 


que dela bonne volonté pour nous fans effect, ie 


dis dans vn legitime degré, car foible elle feroit 


inutile, & violente, elle retarderoit , & mefme 


feroit mourir les fruiéts, User 
 SIRE, cette chaleur du Soleil eft voftre au: 
thorité, laquelle comme la chaleur de cer Aftre 


dans vneiufte difpenfation eft neceflaire à tous 


vosfubjets pourioüir du bencfice devos biens, 


graces & faueurs; Auec elle vos peuples fenti- 


tont les effects de vos Declarations & Ordon- 
hances, & par ce moyen poflederont leurs biens 
dans le repos & la fœlicité en route feureré. Et 
fanselle tous vos biens, graces & faueurs, Declas 
rations & Ordonnances, ne feront que de veie 
nes promefles, que des volontez impuiffantes, 
qu'vne fimple meditarion fur du parchemin, & 
va charme deccuant, & vos fubiets recombans 


/ 


dans leurs. premiets malheurs,verront derecHèf 
leur vie biens & fortunes expofcées aux vio- | 
Jences & brigand TES ; &leur vie demeurer à 
la difcretion des Miniltres violens & des plus 
puifflans. SIRE, lemploy de voftre Augufte 
authorité efteeneralement neceflaire à tous vos 
fubiets, pout l'obferuation de l'Article de lafeuè 
reté publique.Dans le particulier, le G lergé & la 
Nobleffe en oncbefoin pourla conferuation de 
leurs ex ptios & immunitez,mais principalemét 
letiers Eftar pour fe maintenir dénsfes droits, 
çar à {on cfoard ivoftré authorité eft la prote+ 
tion que voftre Majelté luy doit contre le mo: 
nopole,& ceux qui abufans de leurgrandeur ou 
de voftre nom, ou fepreualans deleurs chargés 88 
employs;voudront:les opprimer: SIR E-certe: 
protection oblige V .M.de luy doner la liberté de 
portera V.M fes plaintes & dolcances,&préndre - 
fa caufe en main contre ceux qui sen vous 
dront reffencir 5-Pour. ce qui eff de’ vos .Pacleh 
mens, voftre Majefté ne, doit pas feulément 
leur laiffer cette ancienne authoritéauec laquelle. 
ilsont efté infticués , mais les-appuyer de voftre: 
puiffance, & principalement voltre Parlemeur: 
deParis,la Courdes Pairs &lagarde des Lois'fon: 
damétales de votre Eftat , afin que chacun d'eux. 
dis fon effort, puiffe donner la force &.vigueur 
aux Loix,& les faireentreténir inuiolablement : 
mais {ur tout afin qu'ilfoit capable de faire-ob- 
ai | feruer 
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feruer la dernière Déclaration du mois d'Oftobremil 
fix cens quarante-huiét; car non feulement cette Decla- 
ration fera enfrainte , Mais encore toutes les Declara- 
tions que fera voftre Majefté en faueur desfes peuples, 
portans decharges & remifes d'impofitions,& droiéts 
nouueaux &autres benefices ferdnt violées, & n'au- 
_rôrpasleur effe@, &les plusfaintes Ordônances contre 
le monopole; leur ferontinutilles, fi vous oftezà vos 
Cours Souueraines qui les doinentverifer ; lepouuoir | 
de les mettre dans leur entiere execution ,soppoñer aux 

_ entreprifes faictes pour les deftruire ; cafler & annuller 
tout ce qui fera fait au contraire,reparer lescontrauen- 
tions.& proceder contre les infraêteurs, fuiuant la ri- 
rueurdes Loix :enfin. fivousne leurlaiffés la liberté de 
fuffrages pour refufer tous les Ediéts qui feront 
contraires, donneront atteinte àvos precedentes Decla- 
rations ,Quferont quelque preiudice à voftre bonté, 
iuftice Kbien.de vos fubies,loferay direà voftre Ma- 

_ jefté que lemelleurvéage qu'elle puiffe faire de fon au- 
thorite eft de l'employer pour faireexecuter ponétuel- 
lement vos Declatations verifiées en vos Parlemens, & 
chaftierauec feueritéceux qui oferont faire violéce aux 
-Miniftres de votre [uftice;çcomme vn attentat à voftre 
perfonne ; les luges en vos Prouinces doiuent auffien- 
crer,en la participation de voftre authoritépourfoufte- 

_ ni.lefoible contrele puiffant,le pauure contrele riche, 
&c arreftertoutes les faétions &: caballes qui fe pour- 
roiens formet contre voftre feruice &.le bien de vos 


| 18 : | 
fabiets mefimes ; pour empefcher la leuéedes deniers'& 
droiéts qui {e feroient contre les anciens ordres eftablis 
dans voltre Royaume. | 18: st à 
Mais cettechaleur du Soleil laquelle eft neceffaire 
àlacerre pour prodgiré & mettre fes produétions dans 
fa perfection, luy éfkrquelquefois incommode & {oh 
exces {1 grand, qu'il n'arrefte pas feulement la maturie 
ré des fruits mais les deftruic &fait mourir fans efpar- 
guet fesiplus beaux ouurages ; il brufle nos moiflons & 
confomme nor:vendanges, mais ct iñcontienient ne 
fous doit pas faire murmuürer contre ce bel’ Aftre, cat 
oütrequece mal ne doibt pas entrer en comparaifon 
auccilés biens qu'il nous apporte; & n'eft iamai®wene- 
ral,né regardant que quelque contrée de: pays, nousett 
fomimes la feule caufe, c'eit vn iüfte réffenriiment dé fa: 
coleré contre l'ingratitude des hommes, quine fçatient 
pasreco œnOiltre {esbiés-fats; d’ ailleurs certe ven gean- 
ce, quoy que iufte,n'a pas couftumede durér; 1l's'appai- 
fe ficilement par quelque télmpignage de repentance,! 
& pour monitrer que fon indignation eft pallee, iltire 
va rideru deuant faface, delaquellé: lés rayons embras 
foient la terresite rideau eftÿne nuéequ'ileflete deuane 
luy;afin que laterre ne fente plus fà rigueur , & pour fee 
percr le dommage qu'il afait ; ilprefle cette nuée; 8 la 
fur efcoulerenpluic,eerte plaré temÿérel'ardeur quel: 
le fouffoir, la raftaichit.&e lag: doinecvne nouvelle! 
{eue sauec laquelle élle acheue fes produions, 11189 
‘ SIRE, cécexcés dechaleur ait le permieicux vfaget 
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que fontles premiers Miniftres & Îles traictans de voi 
{tre authorité, cécardeur vehemente du Soleil fontles 
violences que nous auons veu s'exercer fur vos fubiers 
_ foub le nom du feu Roy pendant fon regne, & foubs 
levoftie pendant voftreMinorité par deux mauuais Mi- 
niftres égalemene violans,& portés d'vne pareille con- 
uoitile & ambition, les rayons bruflans de cér Aftre, 
font lesleuées & impofitions excefliucs defquel ces Mi 
niftres ont fait charger vos peuples foub pretexte des 
defpéces dela guerre en laquelle ils engagent nos Roys, 
_ pouriercer les fondemens de leur grandeur furla ruine 
de vos fubiers : Enfin les flammes confomimantes du 
Soleilfont le credit & pouuoir dû monopole , & ces 
exaCtions cr#elles de demers & droiéts impofez contre 
les Loix du Royaume : Car comme la trop crande cha - 
Jeur du Soleil fait perir les fruits en attirant à foÿ- teur 
fac & l'efpricquiles anime,tout de refine ces Mififkres 
& Traïétans confomment nos moiffons & bruflenit Fos 
vendänges defléichent nos campagnes, & rendent ños 
champsfterilles en prenantla meilleure partiede la fub= 
flancede vos fubiets, le meilleur & le/plus folide de: 
lurbiengle pluspur f. ang-de leur veines; la meilleure | 
moille de leursos, & le comptant dé Jéurs maïfonss' 
SIRE ,ne perinettez pas que vos fubieéts voyenitpeñ- 
dânt voftre reigne le réftabliffement de‘cés- préiiers 
Minillres@de ces Fraiétis/que votre atthotiténeferue 
pas pour donner dés forces au monopole qui s'en va 
cxpirant,mais plüftoft pour luy donner le dernier coup- 
SO IE | 
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de la mort, trompés heureufement pour.n ousfes'efpe- 
rances par fon entiere defaite :mais fi nous cftions fx 


malheureux que denousvoirencor foubsle gouuctne= 


ment d'vn premier Minuftre ,ceque nous ne pouuons! 
croire,nefouffrés pas qu'ils fe feruent de voftre autho-! 
rité Souucraine pour la ruine de, vos :peuples, ils ne 
>cuuent le faire fans faire torrà voftrebonté &’iuftice, 
ph laquelle feulement les Roys doiuent mefurer 
leur .puiflance, & mefmes fans-bleffer voftre authoti- 
té, cartants en faut qu'ils'la faflent valoir en la rendant 
fouucrainement ab{oluë pour leurs interefts , qu'au 
contraire ils la détruifent eñ faifant le ioug de voftre: 
domination infupportable. &-ierrans vos fubiets' dans: 
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SIRE, ileft vray que voftreaurhorite eft auffi for-" 


midable que cet ardeur.du Soleil ; que voftre Maiefté' 
peupauec fa toute-puillance nous reduire en poudre. 
au{h bien que le Soleil les fruicts par fa chaleur, &quelles, 
feux de voftre colere peuuent faire autant de mal à vos, 


peuples que ceux decét Aftre à laterre, mais elle me, 


permettra de luy dire qu'ellene doit fe feruir de fon au: 


chorité Souukcraine que côtre ceux de. vos, Subicts tebel-{ 


les, lefquelsfemblables à fes Anges de fuperbe & d'ambi-. 


tio,voudrotefleuer vn Trofne contre le voftre, former: 


des.partis. en. Erace,& faire foufleuer vos fubierss SIRE, 


sil vous.prend enuie; de.faire;paroiftre-le pouuoir, de: 
voftrereffenriment, &.de confommer commievne, vis 
time ceux qui vous auront offepfé, confommez feule-. 


mas 


ment.tes-premiéts! Minilères que l'ambition: portera! à.vouloirg 
monterau haulc devoftikr Trofne 18 y° prendre, place fin fi. 
voftre Ma «fté veur:menftrer:la grandeur de”fa: puiffance , &t-de: 
fes forces, qu: cé foitfeuleménc contré.les ennemis declarez de 
l'Ejtat,.& controles Eftrangers., lors qu'ils fetont fi hatdis quede, 
Yhus-faire.quetque imiure sfait en voulant enuahir vos terres ;foit: 
en-entrepr ant fur votre Eftac &.droits.de voftre Couronnes: 
Soit entroublancie cominerce ;foiten attaquantvosalliezs; Mais, 
s'ibarriuoit que voftre Maiefté;eftablifant vn premier Minifire ». 
ou: fouffrant le negoce destraitans ( ce que Dieu ne veuille) vn 
premier Miniftreturprenantwoftre-bonté, abufaft de voftre, aus, 
thorité; pout faireviolence à rosfubjers, 8&les-opprimer, & que 
. des Trajétans s'en füffent feruy , pour faire. valoir le Monopoles 
ê& ruiner vos peuples, Receuez leursiplaintes , faitesleur luftice, 
tirésicomme ie Soleil.vne nuée deuant voftre face;. qui auroit 
paruirritée à vos: peuples, par-l'arnifice ; & l'incereft de ce Mini- 
fire sde ces Traidtans,& verfezendes eaux de benediétions. {ur 
vos {jets ;c'efàdire ; féruez vousde voftre bontéinaturele, 8 
faces leur fentirles-iuftes effcts de vos graces, retirez-les dela 
perfecurion, reuoquez ces nouucliesimpuftiuns, & reparczles 
_ torts qu'ilsawont-fouffercs; Maiss'il arriuoit que pour leur mal- 
.heur ilsifel fuflent tellement oubliez, que de vous donner vn 
iufte fuierdeplainre;agprecz leur-repentir,-& leurs penitences, 
Receuez. les en voftre grace ,incerpofez ençcores vne foiseritre 
lewifagede votre Maieité, duquel ils ne pourront fouftenir la 
colere, & eux, Vnenuce, & la faires couler fur leurs teftes peni- 
tentes ,c'eft à dire appeñlez voftre clemence au fecours de voftre 
Juftice laquelle cempere voftre auchorité, & fe coule en eaux 
de mifericorde fur vos peuples. Pur AS s 
- Enfin le Solcil néfouffce point de compagnon, f: lumiere fait 
faillir ce le de tous lesautres Aftres ,au moinselle lobfcurcit:, 
& le Ciel n'admetpointdeux Solcils : cac outreque cette multi- 
plication n'iroit pas feulement à la diminution dela gloire decés 
À fyc, mais à fa deftruétion , elle cauferoic la: ruine-de la nature 
vaiuerfelle.: : : +, : Late V SésoRso 81 

: Sirevoftre Majefté eft vn So'eil à l'Eftar, l'efclat desPrinces.& 
grands Scigneurs de la France difparoit en voltre prelencey 


yon 


Womnie celiry des Eftoiflés déuanccét Afré; Ellédoïir moins én2 
dürer queluy , vnautre Solél dahsfon Royaume, c'éfta ire vi 
autre cfgtlà loy : Car cette efgahite: terniroitiie litre de voitré 
Tiofnc, & enfin l'obfcurciroit,, affoiblhroit voftre puiflance , 8 
enfin la deft'uicoic, Leprendray, SI RE; lihirdi. fe de diréa vos 
fre Majefté, queieile éftablie va premier Mimftre dansifestafe 
faires;/ quelque nouueau nom quon luyidomne,foivde Prefident? 
d'és dpafchss,onvn aueres Paricéc eftabli:mencyquinieft poirié 
nécélhidvoitte Mäjeité [e fera vn Compagnon de {a Royauté } 
vnafloci-au gouuerne ment de fonÆEftar!, vo Maiftre infolerity 
qéoy qu'il ayille fousvoitre M om58 par: voftre atthorité 
bien plis élléimetträénerelésmains d'y di: es :fû byers le gouts 
ut rem ne 4bfoludu Roÿ iume, 8vfeldefpoüi lera de l'excicioé 
dé fa charge; pour d'en reueltir ne fe reérenant quebernomidé 
Roÿ; Elle dünnera méme lahirdieffe àwnade {es fuietsd'entres 
prendre tuirlés honneurs devolticDigntéy8cde posffirencoc 
plüshaut fa férrü sé, comme nous eñ audnsliexemple; Erffii elle 
décfféra va tdole fes fugéce, pour tequabits auéohtplusdewénes 
ration y que pout voltreMajelté : CE prodige n'arportera paswtt 
moindre préiudice àla France,qu à voitre Maréite? Vne Monara 
chie ne peut {upporter deux Moriarques, non plusqueile Giel 
deux Süleilsy ny eftreloubfmilea deux Maïitres }Elleipéus:eni 
corés müias endurer yn Monarque legirime;8c nb yran tôuc 
énfemble ; €’eft à direvnpremiez Miniftre: Camfon-aurhoricéf} 
comme elle eft vfurpée futllavoftre , pours'éftabilin; elle-exbreé 
des rigueurs &violences infüpotribles, &impéfeun joug'ly2 
rannique fucvos fujecs , de quelque quahte & 1dondiuon-qu'its 
foienr : Enfin: cètre-diwertité 08 nes neGaufera pas dé 
moindres defordres à la ‘ rance ,qnedeyxSioletisäta) N'aitare 
U'STIR E ce difcoure que ahance à votre) Maicftezfurdès fn- 
_œonuenientsde céreftablieménnt malt pas vardifoburis ge mérai 
re ,ileft fondé fur larailon &expérienices Qar qu'ett-ce Jovi 
premier Minifre, finonvmpréceuxFavorÿ ;auquel teitrince a 
confié l'entiete ädminiftration déonÆEftatfi8 la difpofriogfide 
- fes graces? Vn figrand pouuoit eff vne violente tentattsinoàwmt 
anibitieux /pour vouloir müricer iufques ad Trofhes & ywouloir 
prendre place ;ce malneparoiftpas cour vh coup ila fesspros 
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grezsile Mibiftcriatelltn ver -dous, &'1ent qui éofromipt'a : 
Ickemps:les parties des: plusfainesidé l'Eftit vn Charme tome 
peur qu fembie beau au peuple dans lércommancement, & tou 


plufeurs annétis.ci & ni piege-ténduià la Royauté duquel on 
nes appergoicquelongitempsapres:L'Hiftoire du Miniffcre du 
defun& Cardinal ayprendraàoV.Muila veritéfde ces propofts 
tions, cét homme en qualité de prémier Miniftre d'Eftac a paru 
d’abord forcdefintercffs ,&wuleanfeu& oy,& à cous les Ordres 
du Royaume; maisayant faic fon eftabliffement, & furmonté les 
obftacles à fesambiièux déffeinssiteft v ent iafquésà cette In 
folence , que d’auoir paftégé /auéc léféu Roy , la diftribution de 
toutes les graces Royalles, & dans ce partage, cét impudent auoït 
choifi la meilleure part, & laiffe la moindre au Roy , pris la dif- 
poficion de tous les Archeucfchez , Euefch:z , Abbayes , & 
_ grands Benefices de France , & laiflé au Roy la nomination 

des Prebandes & Prieurcz feulement; & fur la fin de ces ioursil 
fuft fi outrecuide , que d'entreprendre de regncr fous lenom de 
Regent. NN | 

- SIRE, voftre Majeflé eft inuitée par tous vos fujets,en entrant 
dans {a Majorité, de prendre effectiuement, & non de bouche, 
 & par ceremonie feulement le gouuernal en main; c'eftlafeule 
. voye que peut cenir V. M.affiftée du Confeil de Mrle Duc d'Or- ù 
Jeans pour extirper les troubles de fon Eftar, & y mettrelereposs 
par la reünion de la famille Royalle, & de fes fujets, auec elle, & 
par la Tuftice qu’elle rendra à fes peuples. C’eft par cette conduits 
te feulement que voftre Maicfté fe trouuera perfuadée de fe de- 
clarer auec tous les Ordres de voftre Royaume, ennemy du C, 
Mazarin, fans quoy on ne doit cfperer aucune reconcilation : 
Le craindray point de dire à V. M. que ficelle n'eftabiit aupres 
d'elle vnConfeil de perfonnes bien intentionées.pour gouuernct 
fon Eftar, par leurs aduis, vos fuietsne fe peuuent promettre tou- 
tesces declarations fauorables pour leur bien,qu'i's attendent de 
votre Maiorité, cette fuppreflion du Monopole;la conclufion de 
la paix! vfage de voftre authorité pour lobferuation des Loix, & 
leurfeurete, & nous ne pouuons perdre nos craintes de voir en- 
éore la perfecution des premiers Miniftres, & l’opprefion des 
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éraidtans.. Nous voulons. à STRE Jane deffiances fe 
chang: ront en dés fujets dé joye , &n0s apprehenfiuns en des 
fatisfiétions & contencemens : c’eft par ce moyen que V: M, 
regncra par amour dans lé cœur-de vos fuicts plus auantageufe- 
fent, qu'elle n'y.reigne defia par le-droié de fa naiffance ; que vos 
ftre Reigne fera heureux & paifble , & que vos peuplés vous fur 
aommeront leur Perc ; leur'amour, & leur delices, 
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